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économiques et commerciales, lycée Jacques Amyot (Melun).M

at
hé

m
at

iq
ue

s

Si l’utilisation des nombres
complexes est désormais
pour vous (presque) fami-

lière, l’existence et la construction
de tels nombres sont restés pendant
de nombreux siècles des questions
fondamentales pour les algébristes
et géomètres, jusqu’à leur résolu-
tion dans leur forme actuelle au
XIXe siècle. Ce sont des algébristes
italiens de la fin du XVIe siècle,
Cardan, Ferrari et Bombelli (1572),
qui vont les premiers manipuler,
avec beaucoup de précautions, des
racines carrées de nombres négatifs,
pour résoudre des équations des 3e

et 4e degrés. Au XVIIe siècle se gé-
néralise l’utilisation de ces nom-
bres, mais leur existence reste mys-
térieuse, et ils sont qualifiés d’ima-
ginaires par Descartes (1637). Les
grands mathématiciens du XVIIIe

siècle, Lagrange, Laplace, D’Alem-
bert s’attacheront à démontrer l’un
des plus célèbres théorèmes de ma-
thématiques : tout polynôme de
degré n admet n racines . Mais c’est
seulement Gauss (1777-1854), au
début du XIXe siècle, qui donnera
une preuve définitive de ce théo-
rème et une construction géométri-
que rigoureuse de ces nombres,
qu’il baptise nombres complexes
(1831). La définition algébrique de
l’ensemble des nombres complexes
est due à Hamilton (1805-1865)
qui, en voulant généraliser cette
construction, créera d’autres nom-
bres bien étranges eux aussi, appe-
lés quaternions, mais cela est une
autre histoire...

Nous vous proposons ici un
cocktail assez corsé d’exer-
cices et de problèmes sur

les nombres complexes. Si certains
vous semblent difficiles, ne vous
découragez pas ; le bref historique
précédent vous montre, qu’avec le
temps, les questions les plus diffi-
ciles trouvent une solution. Alors
abordez les complexes... sans com-
plexes !

Quelques remarques pratiques : si
vous souhaitez travailler sur des
exercices de colle, attaquez les exer-
cices 1 à 6 ; les exercices 7 et 8 ont
essentiellement un intérêt histori-
que. Amateurs de problèmes, les
exercices 9 à 11 sont pour vous (les
numéros 8 et 9 étant deux versions
d’un même problème, l’une pour
les étudiants de deuxième année,
l’autre pour ceux de première an-
née).

H. L. - J.-P. S.
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